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I. Tarification et financement 

 

1. Des tarifs transports annoncés à la hausse  

L’année 2009 avait été marquée par la création d’avantages sociaux pour les utilisateurs des 
transports collectifs de la région madrilène. Les abonnements existants segmentent la 
clientèle par classe d’âge (« normal » entre 22 et 64 ans, « jeune », « troisième âge ») et il 
existe en plus des abonnements destinés aux étudiants inscrits à l’université. Les personnes 
dont le taux de handicap est de 65% et plus bénéficient de 20% de réduction sur l’achat de 
leur abonnement. Les familles nombreuses peuvent bénéficier de réduction de 20 ou 50% 
selon leur situation. Enfin, un nouveau titre a été mis en service en mars 2009 à destination 
des seniors (plus de 65 ans) et des personnes handicapées justifiant de bas revenus :  

la carte bleue « Tarjeta Azul » est un abonnement mensuel pour des 
trajets illimités en bus et en métro dans la zone A (Ville de Madrid). Cet 
abonnement est vendu au prix de 5,50 euros. Sa charge financière est 
partagée à 50-50 par la ville de Madrid et la région. 

 

Photo extraite du site du CRTM 

 

 

 

Au 1er juillet 2010, l’abonnement « jeune » est rendu accessible à ceux âgés de 22 ans (au 
lieu de 21 ans en âge limite). Cet abonnement offre une réduction de 30% par rapport au plein 
tarif. Il est utilisé par 110 000 jeunes et le report de la limite d’âge permettrait d’étendre le 
nombre de bénéficiaires à 170 000. Cependant, seuls 10 000 jeunes ont renouvelés leur 
abonnement en été. Cette limite d’âge devrait encore être reculée à 23 ans en 2011 si la 
situation économique et budgétaire de la Région le permet. 

Si les tarifs des titres de transport ont été très peu augmentés en 2010, il n’en sera pas de 
même en 2011 pour tous les titres.  

Le tarif du billet simple de transport continuera de coûter 1 euro, comme le supplément pour 
l’aéroport. De même, les prix des abonnements séniors et handicapés « Tarjeta Azul » se 
maintiendront. 

La Région appliquera à tous les autres tarifs de transport public l'indice des prix à la 
consommation (2,4 %) et la hausse de la TVA (1 %). Le carnet Metrobús de dix voyages 
passera de 9 à 9,30 euros. Les autres abonnements mensuels augmenteront dans la même 
proportion. 
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Evolution des tarifs 2010/2011 

Titres CRTM  Tarif 2010 Tarif 2011 

Ticket unitaire (monomodal, une 
zone)  

1€ 1€ 

Ticket unitaire 2 zones et + 
(monomodal) 

N.R. 1,50 à 4,20€ 

Ticket combiné (multimodal) 2€ 2€ 

Carnet de 10 voyages 
(monomodal) 

9€ 9,30€ 

Carnet de 10 voyages combinés 
(monomodal) 

14,50€ 15€ 

Abonnements mensuels 
De 46 à 111€ selon les zones 

- 35% pour les étudiants (21 ans) 
10,90€ pour les séniors 

De 47,60 à 114,80€ selon les zones 
- 35% pour les étudiants (22 ans) 

10,90€ pour les séniors 

Source : d’après le site du CRTM 

N.B. 1 : les abonnements peuvent aussi être annuels. 

N.B. 2 : On peut noter que le carnet de 10 voyages présente peu d’attrait pour le voyageur 
occasionnel, puisque son coût est sensiblement équivalent à 10 tickets simples, et qu’il ne permet 
pas d’utiliser différents modes (trams, métros et bus). 

 

Par ailleurs, l’exploitant ferroviaire Renfe a appliqué en mai 2010 une hausse de 3,1 % sur 
les tarifs des trains de banlieue (Cercanias). Sa grille tarifaire comporte les tickets simples (de 
1,35 à 4,40€ selon le nombre de zones), les carnets de 10 voyages (de 7,40 à 32,40€ selon le 
nombre de zones) et les abonnements mensuels (de 26,60 à 85,30€) et annuels (de 76 à 
265,70€). 

 

En 2011, les tarifs du taxi augmenteront de 1,76 %, avec en outre le coût de prise en charge 
diurne (de lundi à samedi entre 6h et 21 heures) qui passe de 2,05 à 2,10 euros. Le coût de 
prise en charge diffèrera pour les dimanches et jours de fête avec un prix de 2,20 euros. Le 
prix par kilomètre du tarif 1 s'élève 2 centimes et passe de 0,98 à 1 euro, alors que l'heure 
diurne de service (de 6.00 à 21.00 heures) monte de 18,10 à 18,50 et la nocturne (de 21.00 à 
06.00 heures), de 18,35 à 20 euros. 

Concernant les tarifs de stationnement, les prix sont stables (se garer durant deux heures 
dans une zone bleue continuera de coûter 2,65 euros, et une heure dans une zone verte, 1,90 
euros), excepté pour les tarifs des stationnements couverts qui augmenteront d’environ 2% en 
2011.  
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2. Effort budgétaire de la CAM en faveur des transports 

La région madrilène a consacré 840 millions d’euros pour les transports publics en 2010 sur 

un budget total de 18 383 millions d'euros (soit 4,5% du budget total), dans un contexte de 

crise
1
 et de coupes dans tous les autres budgets. 

De son côté, la ville a réduit son budget consacré à la mobilité et aux transports, ce qui met en 

suspend ses actions concernant la promotion des modes alternatifs, dont le vélo… La ville a 

dû se résoudre à dissoudre la fondation mobilité (Fundación Movilidad
2
) qui 

avait pour mission de promouvoir les politiques de mobilité durable.  

 

 

En outre, le gouvernement espagnol a adopté un plan d'austérité, visant à économiser 15 

milliards d'euros. Parmi les actions du plan, une réduction de 5% du traitement des 

fonctionnaires a été mise en place. « A l'origine, cette mesure ne devait pas s'appliquer aux 

compagnies de transports publics, mais les autorités madrilènes ont décidé de l'étendre aux 

salariés du métro »
3
. Cette décision a donné lieu à plusieurs jours de grève paralysant le 

métro de Madrid avant l’application du service minimum de 50% (obligatoire prévu en cas de 

grève dans la convention collective). 

 

                                                

1 
 En Espagne, la crise a stoppé net le boom immobilier des années 2000 et mis un frein au développement de vastes 

programmes de logements, notamment dans la banlieue de Madrid où les appartements vides se comptent par milliers et 
les immeubles mort-nés par centaines.

 

2
     La fondation Mobilité a été créée en 2006 par la Ville de Madrid, et soutenue par l’IDAE (Institut pour la diversification et les 

économies d’énergie qui dépend du Ministère de l’Industrie de l’Etat) et le CRTM. Elle doit faciliter le partage de 
connaissance par la mise en relation des acteurs du secteur public, mais aussi du secteur privé (entreprises, citoyens et 
utilisateurs) par l'identification de bonnes pratiques et leurs diffusions. 

3
  www.lesechos.fr/depeches/monde/afp_00263779.htm?xtor=RSS-2094 30/06/2010 

http://www.lesechos.fr/depeches/monde/afp_00263779.htm?xtor=RSS-2094
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II. Nouveaux services 

1.  Lancement d’une carte de paiement sans contact 

En mai 2010, la presse annonçait le lancement d’une carte à puce sans contact pour les 
transports madrilènes dès 2011 et la fin des abonnements sur support magnétique tels qu’ils 
existent depuis leur lancement en 1987. Actuellement, deux-tiers de la clientèle madrilène 
utilisent un abonnement pour voyager sur les lignes de la CAM en métro, bus et trains de 
banlieue. 

Moins sensible à la détérioration qu’un support magnétique, la carte sans contact permet une 
validation rapide et fiable et limite les usages frauduleux en cas de perte ou de vol. Elle 
permettra de charger un abonnement ainsi que des carnets de tickets, et à terme, 
l’abonnement pour les vélos en libre service (voir plus loin §3). 

La nouvelle carte est en période de test (de juillet jusqu’à fin décembre 2010) auprès d’un 
panel d’un millier d’abonnés de la zone centrale (A) afin de vérifier comment les utilisateurs 
s'adaptent et améliorer ses caractéristiques. Ensuite, les 
valideurs seront progressivement remplacés ou mis à jour à bord 
des bus (urbains et interurbains), sur les quais de trains et de 
métro. La carte devrait être distribuée à tous les abonnés d’ici fin 
2011.  

 

 

Site web EMT 

Ce nouveau système de paiement nécessite un investissement 
d'environ 25 millions d'euros. 

 

Le premier point de vente de la carte sera à la station de métro Nuevos Ministerios, station de 
correspondance entre trois lignes de métro, dont la ligne de rocade centrale et la ligne qui 
dessert l’aéroport. 

 

2. Les débuts de l’autopartage 

Un nouvel opérateur d’autopartage est arrivé en mars 2010, il s’agit de Respiro. A sa création, 
la société propose une flotte de 10 véhicules (Renault Clio et Austin Mini) dans 7 stations 
dans des parkings surveillés de la ville (accessibles à toute heure toute l’année). À moyen 
terme, son objectif est de renforcer sa flotte par des voitures électriques (zéro émission) via le 
plan MOVELE (voir § suivant). Son inauguration a été faite avec un représentant de la Ville, et 
la presse la présente comme la première société d’autopartage implantée à Madrid ignorant 
l’initiative du loueur automobile Hertz. Pourtant, Connect by Hertz s’est implantée à Madrid 
comme opérateur d’autopartage en décembre 2009, soit l’année suivant son installation sur le 
marché parisien et londonien. L’offre compte 21 véhicules (Austin mini, Toyota : Verso, Yaris, 
Matrix) dans 18 stations (avril 2010). Connect est présent sur les parkings des pôles 
d’échange de Avenida de America et Plaza Castilla, et à la gare d'Atocha

4
. 

                                                

4
    Se reporter pour plus d’informations au rapport « Autopartage et covoiturage à Londres, Berlin et Madrid : Quelle offre et 

quel rôle des pouvoirs publics ? » IAU-îdF, Juillet 2010 
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L’Austin Mini aux couleurs de Respiro dévoilée à 
l’inauguration de la société 

 

source : ecomove.es 

 

 

 

 

 

 

 

3. Madrid promeut les véhicules électriques 

La ville de Madrid a intégré le plan MOVELE (MOVilidad ELEctrica) en 2009 via sa fondation 
pour la mobilité (Fundación Movilidad). La fondation est donc responsable du projet pilote 
pour le test et la promotion des véhicules électriques pour Madrid. Que va-t-il advenir du projet 
après la dissolution de la fondation ? 

Le plan MOVELE 2010-2012 est doté d'un budget public de 590 millions d'euros et fait partie 
de la stratégie espagnole pour promouvoir les véhicules électriques en Espagne (2010-2014), 
dont le but est d'encourager la création d'une flotte de 250 000 véhicules électriques vers la fin 
de 2014.  

L’acteur majeur de ce projet pilote est l’IDAE, l’Institut pour la diversification et les économies 
d’énergie qui dépend du Ministère de l’Industrie de l’Etat (Instituto para la Diversificación y 
Ahorro de la Energía). Son rôle est de vulgariser les résultats scientifiques et de définir un 
programme national énergie. L’IDAE sensibilise les collectivités, les entreprises, les 
particuliers.  

Le 14 avril 2010, la ville a signé une charte partenariale avec Nissan Europe Zéro Emission et 
l’Alliance Renault-Nissan. Il leur reste à trouver des partenaires (gestionnaires de parking…) 
pour la mise en œuvre des bornes (dont une au siège de Renault à Madrid) et les tests, et les 
clients potentiels intéressés pour intégrer à leur flotte des véhicules électriques Renault dès 
2011. Le développement d’une flotte de véhicules électriques à Madrid impliquerait d’après 
l’IDAE la création d’un réseau de 208 points de recharge publics. 
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4. Des projets vélo remis à plus tard 

En parallèle au développement de l’autopartage à Madrid, la mairie prévoyait la mise en place 
d’un système de vélo en libre service au printemps 2011, "Mybici". L’objectif de ce projet était 
de développer la pratique de la bicyclette pour atteindre en 2016 la part modale de 3 % alors 
qu’elle est quasi-nulle actuellement (0,6%) et que 40 % des déplacements en voiture réalisés 
à l'intérieur de la ville sont inférieurs à cinq kilomètres, une distance pertinente pour le vélo. 
Ce projet avait été aussi mis en avant à l’occasion de la candidature de Madrid pour l’accueil 
des J.O. 2012. 

Les vélos devaient être implantés dans la ville 
en trois phases dont la première devait être 
opérationnelle au printemps 2011.  

 

Source : http://www.espormadrid.es/2009/09/mybici-el-

prestamo-de-bicis-llega-en.html  (carte issue de la 

présentation du projet par EMT à la mairie de Madrid) 

 

 

 

 

 

Pour assurer que le système couvre la demande dès la première phase, le Réseau MyBici 
devait comporter 120 stations, 3 120 ancrages, 1 560 bicyclettes et 70 kilomètres de voies sur 
les 160 à terme (voir carte ci-dessous). Selon que le système devienne un succès ou un 
échec, le nombre de bicyclettes devaient varier de plus ou moins 15 %. 

Les infrastructures du projet MyBici en phase 1 
 
Les stations sont 
représentées par les 
points verts et les 
voies cyclables en 
bleu. 

 
 
Source : 

http://www.espormadr

id.es/2009/09/mybici-

el-prestamo-de-bicis-

llega-en.html  (carte 

issue de la 

présentation du projet 

par EMT à la mairie 

de Madrid) 

 

Le budget de cette première phase était de cinq millions d'euros par an, en incluant les frais 
opérationnels et d'implantation.  

http://www.espormadrid.es/2009/09/mybici-el-prestamo-de-bicis-llega-en.html
http://www.espormadrid.es/2009/09/mybici-el-prestamo-de-bicis-llega-en.html
http://www.espormadrid.es/2009/09/mybici-el-prestamo-de-bicis-llega-en.html
http://www.espormadrid.es/2009/09/mybici-el-prestamo-de-bicis-llega-en.html
http://www.espormadrid.es/2009/09/mybici-el-prestamo-de-bicis-llega-en.html
http://www.espormadrid.es/2009/09/mybici-el-prestamo-de-bicis-llega-en.html
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Le logo imaginé pour MyBici 

Mybici devait être un service de la Ville de Madrid via son entreprise de 
bus urbain EMT

5
. La location devait être ouverte de 7 heures du matin à 

minuit, et son prix pour l'utilisateur devait être compétitif comparé à celui 
d'autres moyens de transport. Le coût annuel de l’adhésion était estimé 
à 25 euros, avec un tarif préférentiel à 15 euros pour les abonnés des 
transports publics. La première demi-heure de location devait coûter 40 
centimes, la deuxième 50 centimes…  

http://ecomovilidad.net/ 

Le cahier des charges du concours demandait que les vélos soient dotés d’un système 
antivol, d’un éclairage, d’un garde-boue et d’au moins trois vitesses. Ils devaient être 
remplacés tous les deux ou trois ans. 

Cependant, fin mai 2010, le maire annonce que le projet MyBici est reporté en raison de la 
réduction de 1 041 millions du budget

6
 de la municipalité. Aucune nouvelle échéance n’est 

annoncée
7
, et ce report arrive juste après avoir lancé le concours

8
 et reçu des projets de 

quelques entreprises.  

En décidant de mettre fin à ce projet, le conseil municipal a également mis un terme au Plan 
Directeur Vélo qui prévoyait la construction d'un réseau maillé de 575 kilomètres en 2016 et 
la mise en place du « Bureau de la Bicyclette », avec un budget global de 128 millions 
d'euros jusqu'à 2016. 

Suite à l’annonce de l’ajournement des 
projets vélo de la mairie, des 
rassemblements de cyclistes ont lieu pour 
réclamer plus d’espaces pour la pratique 
du vélo.  

Ci-contre, une photo de la manifestation 

tenue à Madrid le 30 mai 2010  

Photo El Païs 

http://www.elpais.com/fotografia/madrid/Concentracion/c

iclistas/elpdiatec/20100530elpmad_2/Ies/  

 

 

Pour accompagner le développement de la pratique du vélo, il ne reste plus que les mesures 
prises par la mairie pour tempérer le trafic routier, telles que la limite de vitesse dans les 
zones résidentielles, l’instauration de zones 30, etc. (voir chapitre IV.3). 

                                                

5
    http://ecomovilidad.net/madrid/mybici-madrid-como-sera 

6
      http://www.enbicipormadrid.es/2010/05/mybici-queda-aplazado-por-los-recortes.html 

7
     Les habitants sont pour partie amers, et critiquent leurs responsables politiques qui ont généré une « dette monstrueuse de 

6 800 millions d'euros, dont 5 000 relatifs aux épouvantables tunnels de la M-30 » sans rien faire pour le vélo, assure un 
commentateur sur un blog… Un collectif s’est formé pour signer une pétition en faveur du projet, pour demander à la mairie 
de ne pas renoncer à ce projet de vélo en libre service en espérant réaliser une économie à moyen terme, alors qu’il faudra 
dépenser combattre la pollution.  

8
     Le terme de présentation des offres pour Mybici était en février 2010 pour offrir le 1

er
 mars 2011 des vélos en libre service. 

Le concours supposait un prix maximal de 51,4 millions pendant 10 ans que le cahier des charges permettait de réduire 
(jusqu’à 20 %). Le concours supposait un prix maximal de 51,4 millions pendant 10 ans que le cahier des charges 
permettait de réduire (jusqu’à 20 %). 

http://ecomovilidad.net/
http://www.elpais.com/fotografia/madrid/Concentracion/ciclistas/elpdiatec/20100530elpmad_2/Ies/
http://www.elpais.com/fotografia/madrid/Concentracion/ciclistas/elpdiatec/20100530elpmad_2/Ies/
http://ecomovilidad.net/madrid/mybici-madrid-como-sera
http://www.enbicipormadrid.es/2010/05/mybici-queda-aplazado-por-los-recortes.html
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5. Une liaison en bus express centre ville – aéroport 

Une nouvelle liaison appelée « Exprés del 
aeropuerto » ou « Airport Express » est entrée en 
service en octobre 2010. Elle relie le centre ville de 
Madrid à l’aéroport de Barajas en 40 minutes (dans 
des conditions normales de trafic), 24 heures sur 
24, tous les jours de l’année.  

Les départs, situés au terminal T4, ont lieu toutes 
les 15 minutes la journée et toutes les 35 minutes 
la nuit. Le bus s’arrête ensuite aux terminaux T1 et 
T2, avant de prendre la route pour Madrid, et 

s’arrêter rue O’Donnell, Plaza de Cibeles et à la gare d’Atocha RENFE. La gare n’est pas 
desservie par la navette entre 23h30 et 6h du matin. 

Les correspondances et les centres d’intérêt touristique indiqués aux arrêts  

 

 
 

 

Source : http://www.emtmadrid.es/lineaAeropuerto/index.html 

Cette navette a été créée par l’entreprise de bus municipale, EMT, à la demande de la 
clientèle. Elle vise particulièrement à satisfaire les besoins des passagers des vols low cost 
dont les départs ou arrivées ont de plus en plus souvent lieu la nuit. Elle est également 
accessible aux personnes à mobilité réduite. L’exploitant attend 60 000 passagers par mois. 

Les utilisateurs de cette navette bénéficient d’un tarif extrêmement attractif pour rejoindre 
Madrid. Le billet se paie en espèces à bord de l'autobus, et ne coûte que 2 euros.  

 

6. Le WiFi à bord des bus urbains 

Les bus de la ville de Madrid (EMT) sont progressivement équipés du système WiFi. Les 
passagers peuvent donc consulter leurs boîtes électroniques, et consulter les sites Internet (à 
l’exception des contenus pour adultes). Il leur est en revanche impossible de télécharger des 
documents en peer-to-peer.  

En septembre 2010, 60 % des autobus de la capitale espagnole en étaient équipés. EMT a 
annoncé que l’ensemble du parc le serait d’ici le mois d'avril 2011 (d’après Ville, Rail et 
transports, 22/09/2010). 

 

http://www.emtmadrid.es/lineaAeropuerto/index.html

